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Des années 1970 jusqu’aux années 2000, divers travaux ont soulevé l’absence voire le rejet de la forêt dans l’imaginaire 
collectif québécois. Or, les débats entourant la réforme des politiques forestières qui ont investi l’espace public au tournant 
du xxie siècle ont propulsé à l’avant-plan l’enjeu des représentations, et notamment l’importance des référents 
historiques comme lieu commun identitaire. La société québécoise pourrait même se définir comme « peuple forestier ». 
Une identité qui se cristallise dans la première moitié du xxe siècle, notamment par le croisement de la science et de 
la littérature à travers lesquels s’exprime un patriotisme territorialisé dans l’espace forestier. En contrepartie, l’État 
québécois, pourtant initiateur des conditions d’émergence de ce discours, peine à assumer pleinement son rôle de 
propriétaire et de gestionnaire de la ressource forestière, à se considérer comme un « État forestier ».
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